
• Participants : Ueli Tschabold, Marianne Pernet, Grégory Schittli et Valérie Rossier 

 

Ce dimanche, c’est à 4 personnes que nous sommes partis pour notre sortie du jour. La météo 

s’annonçait acceptable avec pluie probable à partir de 15h00. 

Départ de Rougemont à 8h40, puis avons pris la cabine du Sanetsch qui nous a offert dès l’ascension 

un splendide panorama sur les environs. La balade s’est déroulée en direction du Gstellihore (Dent 

Blanche) par la vallée rocailleuse et sauvage de la Verlorenberg. 



Nous avons progressé à un rythme tranquille, ponctué de pauses pour admirer le paysage et 

d’inquiétude sur des chiens de protection (surtout Valérie !). Heureusement, le troupeau de moutons 

était suffisamment éloigné de notre itinéraire. Il n’y avait donc pas de crainte à avoir. 

La vallée porte parfaitement son nom « Verlorenberg » (montagne perdue). Son accès n’est pas aisé 

et l’ambiance y est presque lunaire. De la roche et des lapis, des fissures profondes qui sont 

probablement explorées occasionnellement par les adeptes de la spéléologie quelques plantes 

alpines qui sont minuscules tellement la terre y est rare.  

 

 



Ueli a profité de l’occasion pour s’adonner au Land Art avec des cailloux et des coquilles d’escargots 

trouvées par Grég. Il a composé une ou deux œuvres éphémères qui ont apporté une touche 

artistique et ludique à notre ballade.  

 

Au vu de la météo, nous décidons de monter jusqu’à midi et d’aviser à ce moment-là. Il nous aura 

manqué une heure environ pour aller au sommet. Mais qu’à cela ne tienne, nous ne sommes pas 

téméraires et décidons de pique-niquer et de rebrousser chemin. 

Un timing parfait puisque nous sommes arrivés avant la pluie. 

 

Une petite bière au Bären à Gsteig pour clore la belle journée, qui restera un bon souvenir pour tous 

les participants. 

Valérie Rossier 


